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Mais comment cela se fera-t-il ? la mort' arrive de toutes
les mets deParts, voilà sa main hideuse qui s’étend déjà sur 

votre repas ?
il disait autre-M. F., peut-être dira-t-il à la mort comme 

fois à la mer en fureur: Usque hue venies et non procédés am- 
plius( 1), peut-être lui dira-t-il: noli me tangere{2), et p 
Parlant à la tempête, qui bouleverse l’univers, il dira comme 
autrefois: Tace, obmutesce(3)■

Il ne fera rien de tout cela, écoutez-le: C est Mai, dit il, 
voici l’heure du départ; le fils de l’homme s’en va dans la 
mort, selon qu’il est écrit de lui; cependant, malheur a hom-

livré, il vaudrait mieuxme par lequel le fils de l’homme sera 
Pour lui qu’il ne fût pas né(4)!

Il dit encore: J’avais un grand désir de manger
de souffrir: Antequam patiar (5).

cette Pâ

que avec vous avant que
ir. Oui, encore un peu de temps et nous ne

nous le ver-II va donc mourir.
le verrons plus, mais encore un peu de temps et 
rons; il s’en va mais il vient; il s’éloigne et il se rapproche 
de nous, qu’est-ce que cela? O enfants de Dieu, regar ez 
votre Jésus et vous comprendrez le mystère des adieux.

Il se lève de table, il se ceint d'un linge, puis mettant de
l’eau dans un bassin, il se met à laver les pieds de ses disciples, 
vous le voyez, il se fait notre serviteur! Il ne nous qu't era 
Pas; non venit ut ministraretur ei, sed ut ministraret ( e 
gardez toujours, ils sont encore à table. Jésus prenc u Pa ’ 
le bénit, le rompt, il le donne à ses disciples et eur c i ■ 
cevez et mangez, ceci est mon corps, qui est livre a a 
pour vous; et puis, prenant le calice, il rend graces e e 
donne en disant: Buvez-en tous, ce calice est le calice c e n

testament, qui sera verse pour lasang, le sang du nouveau 
multitude pour la rémission des pèches.
tantf ifveu^embrasse/ses chers'petks^ etjoilà qu’il

reste dans leurs bras. Il s’est caché dans le baiser des adieux.
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